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les yfire replacer. Car, pour nous, une route involontaire n'est pas one

faute. Ce n'est qu'une erreur, et nous n'en tenons pas compte.

Ce quie nous avons écrit jusqu'à présent, sur cette rnaière, nous'avons

fait sans passion et nous' sommes flattés de voir la .Minerve prer:dre un ton

paisiblle et modéré,propre à convaincre et non à morti-ier. Il doit étre libre à

chncun d'exprimer ses opinions sur dles sujets de coite,-tation et de discussion.

Dès que la frianchise, la sincérité <t lhonnêteté y préside, nous ne voyone

pas pourquoi il serait défendu de le faire. 1 est des circonstances où la chose

est avantageuse et mé:ne nécessaire. Une discussion frrnche et désintéres-

sée do t finir par éclairer celui qui est dans l'erreur, et souvent même c'est le

seul uoen d'y parvenir. Mais pour juger avec connaissance de cause, il

faut entendre les parties. C'est pou'r-cela que nous noui faisons un devoir

de rapporter les rniCons do part et d'autre. Pour montrer à la Minerve

notre sincérité et pour qu'elle ne puisse nous accuser le partialité, nous al-

lons non seulement analyser. mais même rapporter tout au long son article

du 4, ne pour rien dénaturer.Dans un prorhainî nuri éro nous r.cus proposene

enc-ore d'insérer dans nos colonnes son article éditorial du 2S dernier,commé

étant ce qui nomîsa paru plns fort en faveur des ministres résignctaires (rési-

gnons). Naus avouonis sans peine que ce morceau nous paraît rédigé avec

beaucoup d'art et de logique et que sn rédaction seule suffirait pour faire hon-

neur a son auteur. Pour rendre justice à tous et mettre nos lecteurs en état

de juger avec conn,issance de came nous publierons aussi les éxplications

que P'Jlurore a données dans ses articles éditorinux du 19 et 21 déceruhre

dernier- Voici.mointrnnnt I'article de la Jlfincrve, auquel nous avons fait

ullusior .
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Charles Metcalfe;d'arrêter l'ction du- principe.deguvernement responsable,
qu'il ne le serait aux ielanges Religieux de prouver et de justifier par des
faits les assertions du l'étranger spéculateur Wakefield. - C'est aux repré-
sentants du peuple, îiégeant soit dans le ' tovnship de Kirgston,".soit dans
" notre bonne cité de Montréol," qu'il appartient de déiider si le governe-
ment de cesdeux bieles provinces sera conduit d'après legouvernerimenï
responsable" de l'honnéte et libéral Sir Charles Bagot, ou d'après " le:gou-
vernemcent responsbl". de Sir:Charles Metcalfe, gouvernerment jusqu'ici
incompris,-i ce n'est, en apparence de M..Denis Viger et de M. Wakefield.
Les..Mélan ges, voudraient-ils nous dire, si cela leur est possible, sûr quels
principes est conduit le gouvernement depuis I. résignation de l'ex-minitèï'e t
Ily aura bientôt deux mois que cetterrésignaton a eu lieu, et aucun
chef de département n'a encore été Inninmé en - remplacement d'aucun
des membrts résignataires. Les départements qu'ils occupaient dans l'ad-
ninistration,Torment pourtant les rounges au mioyen desquels " le gouverne-
ment responsnble" de Sir Charles fBagot, approuvé dans le teips par Zes
Mélanges, par M. Viger Iui-ruiéme, devait fonctionner et a en effet fonctién-
né néme depuis l'arrivée de Sir Charles Metcalfe. Pourquoilaonc,'s'il n'y
a pas d'autres raisons, (en les supposant vraies), contre les ministres'rési-
gnataires que celles que les rébages tépètent sur l'autorité de "MWa ke-
field, a-t-il été jusqu'ici impossible ia Sir Charles Metcalfe de foüirnir uïte
administration, nonobstant l'appui de Monsieur Denis Viger, et dé ses éxcep-
lions à la forme. Une excption (2 la forne ne doiit durer qu'ùn instant.'
Après, en langage <le cour, ,i nous ne nous trompons pas, il faut proéder
au fonds, nu mérite ; et dans ce même langage, lés exccplions à la fdi-me
sont les moyens que le chicanceur emploie le plus souvent, lorsEiu'il ne -veut
ni avouer ni désavouer cnnt .in fonds, s.irtouIt lorsqu'l est interpellé du le
faire, comme Fa été M. Denis Viger par le représcnlant de Saint-Maurice;
M. Turcoite. Une cxception à lafiorme ! Quoi, serait-il possiblé qu'é ce
serait tout ce qt>on pourrait alléguer ponr justier la conduite du tritimni'rat,
dn " ministére indéfinissable" auquel est aujourd'hui confié le sort' lu pays..
C'est un jeu d'enfants. Dira-t-on que c'est -une exception à la forme ce que

Encore la résignalion. -C'est sous ce titre que les Ml'Iélanges Religieux l tse passeràpréentl parle a
du 2 de ce moiq, résument les assertions fuîiises et injurieuses portées con- a là o les xemi
ire les memibres rêsignataires dit dernier cabinet par un homme dont la cé- La Fontaine-Baldwin ont aussi donné leur iéignntinà
lébr;té, aujourd'hui, est loin d'étre digne d'envie. Tant qu'elles ne seront a Un appel cons!ilutionnel nu paupie ? Non, et les .Mélanges Reli.-ieux
portécs que par cet houmme là, nous n'avons rien à redouter, car elles rinnu- l'avocerotît eux-mém2s ; il ne sagir pas d'une cxceplion à laformzc ; il sa-
ront aucun efTet. Maii, lorsque nous les voyons reproduites par un journal gitd'unecxcî'plion oufonds ; et dans ces sotes dc causes, les peuplds'qui
dont le titra seul doit commander le respect, et que ce journal s'expose à leur sentent le prix do la liberté et d'un bon gnevcrneîiieni, peuventsouwrir pen-
donner cours snus la forme éditoriale, satn môme informer ses lecteurs à dant qtelque teitîs, mais ils riîiiszent tjours pargagner..
quelle sotrce il a puisé,il devient de no:re devo-ir de faire pour les rédacteurs
des .iTlélanges, ce queux m<mes nuraient dfi faire, avant d donner l'autorité
de let journal à la propigation d'imptations mensongères contre des hom-
mes dont ils avaient été les premiers à approuver la conduile. Ils auraient
du dire que le paragraphe en question n'est que le résumé de la lettre de M. -En Irlande, deux protestons ont fitdý'rnièrenienf, zbjurationpupliqtte à
EdPard Gibbon nficld. A ves lap ansrtion pe ce noNu-, leE lecteur aurait Droùeda le paAe

Sl'antidote c du poisn. C'eost en vain ase les .mrré_anuges nous di ront -On écrit à FraPeempeumini
qui'ils, fori aflluion à ÏM. lVzilcfi.lil, clains la derîire paîtýie dec cette '[phriase : 'l La réfurnie dîti judaïsme, qui a établi eon centre d'action dans notre

l voilà une partiede'que publient contre lc--niit-e, non- Ville, continete se propaeri donué nombre d'adi ions individuelles or-
uteul.-tiletit scs ennemis, mais entcore ceux qui étaient re-«-rls comme ses rivent ctaque jounr ti tontes les principales villes d'lemagne. Presque toits
meil/leuIrs rntis.." Quels sont dinc ces meilleurs omis, sur l';utorité desquels les banquiers et grands capilnistes juifs ae seraiet, chez noUS la rtot, Ildsj
le journal rge appuie cette ltion ? Nous i*lié:itotis pas; à le d gire, il déclarés pour. lle,'ans ts efortds que soitela so des Rolisclil poi en
't'y en n auircn der ce!te rnrt.e, ;à moins quon ait u'oulu désigner sous ce nrréter ou dui moins en enîraver le progrès. . Un dé nio, ban'quiersz israélites
nom, M.- Wrfl. Eti alur.s, pourquoi faire usag clii pluriel? N'auirait-on annt, il y a pri de temps, négligé ic faire circoncire son fsoe, la meison
pas du, s'apercevoir que par liâ, l'on à'xoi in indire en erreur rîuielques île banque decs Ilctf,thscild lui a suir le champll refusé tout crédit et notifié la

leeu pst-ce que ls sertions gratuites daun étranger rupture inidi naite (le tnutesent to s e banque et e conirerce..
s1dulter.qui nec doit Çûrt quuimmntcas e as uon ls Ceprorédé îî'a pas m.'nqué d'effrer beauciup ltis !es ni(goriants juifsa

poils dlans li.a bmlizce de fa' june amomeut dets. .l ng.s arontiux qlue cFr cor.pis
-av str En Irlad dépro1dates tans lonnes iàernir des bothchail que celui

les wéaribbnfohesel. A d'om me qti ont préféréonacriCier pou- que leur colère avait lrctpeué. On assure qu'ils îre.rrnt.d':.reser à tt
vuir, lioneurs à cranduoirs. pletôt 1 e de vacriier un principe dc gouverne -onme dErtd fort h-uu placé, on Pruise, n contenant l'énuti-
ment qui, louionemeà M. Wlakeco lctil dons l' diiinistration du eilleur d: -ration de toits d inconvéiients qui, d'aprés leur nt rain résulter
î"s goiivrnerstavait sétali lat uIix et la tra qutilié Plans notre n lo la suppreseion dpoers et de. trndit'ione d'aïs etvueîlluudes er
reuse ptrie ? Est-ce u is eSScIor icu i étranger learteront, cornr Pour qui connît t'étendu ls varitie réseau qui brsse le jdaïerul'e to-
J'opinionu îlet Ialéi(ll, -ti/iiî:,cr le vote rie ccriîfia.nc et''pprobatiion rolle et d'Ae%,ie.et don, les fils rcessnaux mai;ins de la famille Ilothschild
donné. aux mem res sta o es ma les dux tiers 'île l clinibre rpré- qui. si lle tnil à on aveir besi, ispse d dernier écu du denier

yenaivo, anrès at t r uins qu'ones résignataire d' n côté, et ltes juif, cette oi n à la 'iéovrie np a ris n de osurpr nt. A ce sujet
no M. Wakenehl.r . ars, pourquoi laire usageî prie N'urai- nos il n a peoelron de rappler n Iatroce c inart con is il y a P
ncirit de vaerceir e pariip, ns'xponire n désiraient, antnt' que la inn- ed'nunes. sur le P. Thoapu, s La déou otverie dc ca
jorité. que hcinres i'st-ce ue es nesertios au pouvoir. nge. crie rIe eix de ctoux q eei v rrnent ropéré din'et eommerine..
niuts rie ferons pas au- e u'un omnt, dnjur de leur iter une len comme la pratique d'mne erner a ucrpui la torreart i
srequri, dans ls cirntents ac. 'o, mm qi on rd Caci'. LeF tou- t les jcil ;a et l'on pait Oq lecrédit et lqsc iin.x sacrieés en u
vrhnctetr d cette rnuirs, puiô, uart que ce ont applaidi'à l'avnement ocmm dpEa lo ha ut han lice Piiirussi à grail peine à urctte

nu pouir d oinistre a in sou snveiit trop Iion qu Ilnirn 'horrible aftair. O1 covprenl donc à er'vile toute inoeraie qés ler
rosle fait bu rnes.nvu rabli au lde 1lCaue et quee dnstre maeun- efs de lappreion e juobse cettent ii, nizttai:rinrttosaïque eta cmui-,

'fro cette orirce, pour ne as serio, d^'ned cc euia été appelé rn mlre n" tor qui conaî Ptene dluvae siti emritne le qdiïme dE-
iio e /tuut ce qlti pRlgutclc r ldi tie cet union, et par-In rzops edriAiu ,ent si fi rectern n nxtmai nudeVre enit à pr-

dcrini a d'un memb ys dont l, ar es.eux i i es ea ch r etpsi qlir, slt vn dit silo nvirt sotisine dit cirétien. tbie drne réduit u drier
sentère , noès do n asp r e ue t m e rl 'signat crs de dire , 'redeti j e.t ne se tien e plu - i é io n i 'a r i n up lre iint A chr uien-
n Dems ig riet'..r Wkeichlc d 1:ue, rIt ion't e et -ntrne- nos. C'es cen:eons de la'' fuion ' pui
ele n'a trait que ue mis tîtlhresgnoes ut soient, r perlitisue pouvoir.,von v r- que e' eux q -
ner commeop uxI Rie, l'e de non pret' ue'pen 'n ae rance-ACnfdique.

tomealu lns les.ciercnntés (1qa e, n'aurinitren danrowin.etr uljl. 'us -Mg. eCtP n.cy, ivêq1ie le Darnerra iés e an-
Il n'est pas dplutt feuire, ', "Iant que nistnnt oeiap udi à Pavòndent ocasi.n pala hauehn p:eo juiv coautur, gran eiec luir ucite.

nupovor unustreLaotaneEn i svnt trop hi- qu 1%inhril lar.O opeddn eiller toute imptanc qu

n'y ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~"iýzr n, dans da "ir crise miitrel 3 qeio' efr et, com-n Cst)é ce r ionlim mó:he. qu:dvin -ónn de a' uson ui


